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LE SAOSNOIS

La première partie est consacrée aux limites du
Saosnois, à ce qu’il comprenait et à ses origines,
avec : le Maine au IXe et au Xe siècle, Charles le
Chauve (840-877), les origines du duché de Nor-
mandie, le Perche (les origines du comté, le Grand
Perche), le Bellêmois. La deuxième partie raconte
l’entrée du Saosnois dans l’histoire. L’auteur
commence cette étude avec les seigneurs du
Saosnois : Yves de Creil, mort en 997 ; Guillaume
de Talvas (997 à 1028 ou 1031) ; Robert Ier (1031-
1034) ; Guillaume II (1034-1048) ; Arnould ; Yves II
(1048-1070). Il poursuit avec la conquête de
l’Angleterre ; Mabille de Bellême, dame de
l’Alençonnais, du Bellêmois et du Saosnois (morte
en 1082) ; Robert II Talvas, dit le Diable (1080) ;
Guillaume III Talvas (1112-1171) ; les Perche-
rons en Espagne, Rotrou III (mort en 1144) ;
l’abbaye de Perseigne ; Jean Ier, baron du Saosnois
(1171- 1191) ; Robert III, comte d’Alençon (1191-
1217) ; la famille de Châtellerault, Aimery de
Châtellerault, baron du Saosnois (mort en 1258) ;
la famille d’Harcourt. Le comte de Semallé
évoque ensuite les barons du Saosnois : Jean II
(1302), Jean III (1326), Jean IV (1346), Jean V
(1355), Jean VI (1388), puis Orderic Vital,
Guillaume de Jumièges, la famille de Valois-
Alençon, les Beaumont-Brienne, les guerres anglai-
ses, Bertrand Du Guesclin. Il présente Pierre II de
Valois, comte d’Alençon, de Chartres et du Perche,
baron du Saosnois (1404) ; Jean I de Valois, comte
d’Alençon et du Perche, baron du Saosnois tué à
Azincourt le 15 octobre 1415 ; Jean II de Valois ; René
Ier ; Catherine de Valois ; Charles IV ; Marguerite
d’Angoulême ; Françoise d’Alençon ; Antoine de
Bourbon. Il poursuit son étude avec Henri de Navarre,
roi de France et baron du Saosnois, sa conversion
et l’édit de Nantes ; la Ligue dans l’Alençonnais, le
Perche et le Saosnois, Jeanne de Chauvigny ;
l’effondrement de la tour de Mortagne. La dernière
partie évoque ce qu’était le Saosnois avant la
Révolution et comment il finit à cette époque.
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La famille du comte de Semallé doit son
nom à la paroisse de Semallé, située
sur la rive droite de la Sarthe, à huit

kilomètres d’Alençon, qu’elle habitait au
XIe siècle et où elle possédait trois fiefs
nobles relevant de la seigneurie d’Alençon.
Á l’époque des grandes guerres anglaises,
Henri de Semallé fut fait prisonnier proba-
blement lors de la bataille de Poitiers en
1356, et grava son nom sur une des mu-
railles de la Tour de Londres. La famille

s’établit plus tard définitivement sur la
terre de la Gastine dont avait hérité en
1725 la demoiselle Anne-Julienne de
Barville, épouse de Jacob II de Semallé. Le
Saosnois, situé dans la première courbe
de la Sarthe, adossé aux collines du Per-
che et ouvert sur la plaine normande et la
plaine mancelle, se compose de soixante-
huit paroisses ou cités. Il eut successive-
ment pour capitale, Saosne, place forte au
milieu des marais jusqu’au IXe siècle, puis
Saint-Rémy-du-Val, qui se nommait alors
Saint-Rémy-du-Plain et enfin, à partir du
Xe siècle, Mamers dont les fortifications
furent construites par Robert le Diable.
La région fut fortement marquée par
les invasions normandes, la guerre de
Cent Ans, les luttes internes et les guer-
res de Religion, avant d’être réunie à
la couronne en 1589, par Henri IV.

Entre la Normandie,
le Perche et le Maine

par le comte de
SEMALLÉ

Réunie à la Couronne
en 1589, par Henri IVCe livre est publié dans la collec-

tion Monographies des villes et
villages de France, dirigée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3015 titres à ce jour. « Le Saosnois est un
petit pays, resserré entre la Normandie, le
Perche et le Maine, et qui faisait autrefois
partie de cette dernière province, dont il
ne fut jamais séparé au point de vue reli-
gieux, explique l’auteur au début de son
ouvrage. Il était délimité au nord par la
Sarthe, depuis Héloup jusqu’à Blèves ; à
partir de Blèves, sa frontière était celle qui
sépare aujourd’hui l’Orne de la Sarthe,
jusqu’à l’endroit où elle traverse auprès
de Champaissant la route de Mamers à la
Ferté-Bernard ; au sud et dans la partie où

il confine à l’ancienne province du Maine,
sa limite a souvent varié, suivant la for-
tune politique et militaire de ses différents
seigneurs. (...) L’archidiaconné du
Saosnois comprenait alors des paroisses
dans quatre doyennés. (...) L’ancien
Saosnois représente assez bien l’enclave
que fait aujourd’hui le département de la
Sarthe dans le département de l’Orne, et,
si la forêt de Perseigne n’en était pas le
centre géométrique, elle en constituait le
principal noyau de résistance, autour
duquel ont été élevées les forteresses
construites pour en assurer la défense. »

Henri de Navarre,
roi de France et

baron du Saosnois

jusqu’à son rattachement à la Couronne
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LE SAOSNOIS jusqu’à son rattachement à la Couronne

Quand Richard Ier succéda à son père Guillaume Longue-Epée, duc de Normandie, il n’avait que dix ans.
Louis IV dit d’Outre-Mer s’empara alors de la tutelle qui devint progressivement insupportable pour le jeune
héritier, au point qu’un complot fut fomenté pour lui permettre de retrouver ses droits. Richard Ier, non

seulement pour témoigner sa gratitude mais surtout pour s’assurer un défenseur dévoué, fit don à l’instigateur de la
conspiration, Yves de Creil, de l’Alençonnais, d’une part, et du Saosnois prélevé sur le Maine, d’autre part, pour lui
constituer un état puissant, véritable marche, afin de se protéger lui-même contre le Maine et le duché de France. Pour
se défendre de ses voisins, Yves de Creil fit bâtir sur ses domaines de nombreux châteaux forts, parmi lesquels ceux
d’Alençon, du Mesle-sur-Sarthe et d’Essay. Près d’un siècle plus tard, Robert II Talvas hérita des terres. Connu sous
le nom de Robert le Diable, d’une taille gigantesque et d’une force prodigieuse, il était intrépide dans les combats.
Ingénieur remarquable et habile dans l’art d’élever des fortifications, de les attaquer et de les défendre, il possédait
trente-quatre châteaux puissamment fortifiés et défendus par des milliers d’hommes. Quand il fut enfermé au fort de
Warham, en Angleterre où il attendit la mort, son fils Guillaume III gouverna ses terres. Il fut dépossédé de Bellême par
le traité de Gisors par Henri Ier d’Angleterre, se croisa en 1147 avec Louis VII et fonda l’abbaye de Perseigne. Henri de
Navarre devint baron du Saosnois en 1562, à treize ans, à la mort de son père, Antoine de Bourbon, sous le règne duquel
le pays, comme les régions environnantes, fut le théâtre de luttes armées, d’origine religieuse, qui ensanglantèrent toute
la contrée. Il dut lutter pendant vingt-sept ans avant d’arriver à la royauté. Jusqu’en 1607, le Saosnois, tout comme
l’Alençonnais et le Perche, fut ravagé par les agissements de la Ligue. Puis, après avoir été réuni à la Couronne, les rois,
à différentes reprises, en aliénèrent quelques parties. C’est ainsi que l’ancien château de Saint-Paul-le-Vicomte, fut cédé
à René de Saint-Denis, baron de Hertré, pour 28 000 livres, sous le titre de baronnie du Saosnois. Alors qu’il constituait
encore sous l’Ancien Régime, un fief de la province du Maine, un événement tragique acheva l’histoire du Saosnois, au
moment où il allait disparaître en tant que territoire féodal.
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